
 examen plus approfondi de cette dimension aurait donne plus
 d'ampleur au propos de l'auteur.

 II en va de meme pour la dimension socio-anthropologique,
 dimension qui interesse plus particulierement les lecteurs
 ^Anthropologica. Eauteur mentionne bien qu'il existait entre
 les communautes des inegalites devant la maladie. Mais, a part
 evoquer un lien entre la pauvrete et la sante, Gaumer n'en dit
 guere plus sur les causes de ces inegalites. On aurait aussi
 aime en savoir davantage sur les raisons pour lesquelles cer
 taines maladies frappaient davantage une communaute qu'une
 autre, sur Tattitude des gens face a la vaccination, laquelle
 variait d'une communaute a Tautre, sur Tamelioration de la
 situation socio-economique du pays, censee avoir fait reculer
 la tuberculose, sur les rivalites intercommunautaires, ainsi que
 sur les usages alimentaires des populations et leurs particu
 larites eu egard a la sante publique.

 En conclusion de l'ouvrage, Gaumer ecrit que

 Les solutions proposees, pour surmonter les nombreuses
 crises sanitaires qui se succedent, apparaissent comme
 issues d'une connaissance approfondie de la societe
 tunisienne et prenant en consideration sa grande speci
 ficite par rapport a la metropole mais aussi par rapport
 a TAlgerie, toute proche, ou meme au Maroc, beneficiant
 d'un regime de Protectorat. Est-ce le contrecoup de ce
 regime politique, plus respectueux de la personnalite
 tunisienne ? [p. 257]

 Or, la ? specificite ? ou la ? personnalite tunisienne ?, et la
 fagon dont le regime politique fut plus ? respectueux ? de cette
 derniere ou en eut une ? connaissance approfondie ? sont des
 themes qui, quoique susceptibles d'interesser Tanthropologue,
 ne sont pas abordes dans les chapitres precedents?autre
 exemple d'affirmation non appuyee par un argumentaire.

 A la decharge de l'auteur, il n'etait pas dans son projet
 d'ecrire un livre d'anthropologie. II s'agit avant tout d'un livre
 d'histoire, lequel, malgre ses lacunes, offre de nombreuses
 informations et pistes de recherche pour qui s'interesse a l'his
 toire de la Tunisie en general, et a son organisation sanitaire
 en particulier.

 Notons enfin?et la faute incombe davantage a Tediteur
 qu'a l'auteur?que l'ouvrage comporte plusieurs erreurs typo
 graphiques et fautes d'orthographe.

 Thierry Pillon et Frangois Vatin, Traite de sociologie du
 travail, Toulouse: OCTARES Editions, Seconde Edition actua
 lisee, 2007,496 pages.

 Recenseur: Vincent Mirza
 McGill University

 Thierry Pillon et Frangois Vatin s'interrogent, dans la
 deuxieme edition de ce livre, sur ce que la sociologie peut dire
 du travail aujourd'hui1. Afin de repondre a cette question, les

 auteurs ont choisi d'adopter une double posture. D'abord, ils
 se sont fixe pour objectif de faire une synthese sur la question
 du travail qui se demarque de la simple revue de litterature en
 incorporant plusieurs elements critiques. Autrement dit, les
 deux auteurs ont choisi d'approcher la notion de travail a par
 tir de leur champ, la sociologie, mais en construisant un dia
 logue avec d'autres disciplines. Ensuite, ils inscrivent de fagon
 explicite leurs travaux dans la tradition frangaise de la socio
 logie du travail. Cette position est non seulement interessante,

 mais elle est aussi utile puisqu'elle a Tavantage de represen
 ter une sociologie du travail influencee par un cadre national
 de production, tout en insistant sur Timportance de la mise en
 relation avec d'autres ?traditions ? disciplinaires afin de cer
 ner un objet global. Ainsi, meme si ils parlent d'un point de
 vue hexagonal en assumant un cadre de reference frangais,
 les auteurs soulignent Timportance d'une approche qui met
 en relation la sociologie, le travail et la mondialisation. Preci
 sons aussi que ce livre a ete congu pour offrir plusieurs niveaux
 de lecture. Ainsi, il est possible d'employer cet ouvrage pour
 consulter des references sur un theme, ou bien on peut appro
 fondir un sujet a partir des differentes options proposees. En
 effet, l'ouvrage est divise en trois grandes sections : le travail
 et les sciences, le travail et la technique, le travail et la socia
 lisation. Ces sections sont elles-memes subdivisees en 12 cha

 pitres et 36 sous-chapitres. Ces derniers peuvent etre lus
 comme des articles. Cette division est bien pensee et Ton peut
 facilement consulter l'ouvrage. Neanmoins, ce sont aussi les
 qualites didactiques de ce livre qui rendent la tache d'en faire
 un compte rendu un peu difficile. Je me concentrerai done sur
 quelques dimensions de l'ouvrage et moins sur les particula
 rites du contenu.

 A cet effet, on peut distinguer plusieurs elements dans
 l'orientation qui a ete donnee a ce livre. En fait, pour les
 auteurs, ? la sociologie doit rendre compte des differentes
 constructions comme expressions intellectualisees de l'idee
 ordinaire de travail?. C'est done a partir de ce postulat que les
 auteurs ont oriente leurs travaux, en mettant d'abord l'accent

 sur une approche historique des differentes problematiques
 reliees au travail. Si l'histoire, en particulier a partir du XIXe
 siecle, tient une place importante dans ce livre, il faut aussi
 aj outer a cette approche une conception dynamique et syn
 chronique de la definition du travail. En effet, les auteurs pre
 sentent la notion de travail comme etant au ? cceur de la dyna
 mique sociale ?, en insistant sur deux dimensions cles :
 premierement, le travail est un ? acte technique ?, deuxieme
 ment c'est un ? acte social ?. A ce titre, les auteurs soulignent
 qu'il est important de reintroduce dans l'analyse la techne qui
 a souvent ete ecartee au profit de la dimension sociale du tra
 vail.

 Dans une premiere partie, a travers leur analyse des dif
 ferentes dimensions du travail et des fagons de le conceptua
 liser, les auteurs insistent sur le rapport entre les sciences et
 le travail. Apres avoir consacre une section a la genese de la
 notion de travail, ils problematisent les relations du travail et
 des sciences a travers trois prismes : le travail et les sciences
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 de la nature, le travail et l'economie politique et, enfin, le tra
 vail et les sciences humaines. Ici, il s'agit de rendre compte de
 la production des differentes representations de la notion de
 travail et du developpement de la sociologie du travail. La
 deuxieme partie de l'ouvrage est consacree au rapport entre
 le travail et la technique. La encore, les auteurs n'ont pas fait
 l'economie d'une approche en profondeur et ils debutent leur
 synthese avec Thominisation et la technique pour finir avec
 Tautomatisation et la dematerialisation du travail. On y
 retrouve tous les themes cles qui entourent les debats sur la
 technique et le travail. Par exemple, les auteurs proposent une
 vision tres interessante de la revolution industrielle en refai

 sant Thistorique de Texpression meme de ? revolution indus
 trielle ?. C'est d'ailleurs ce souci de definition qui est une des
 qualites de l'ouvrage. Enfin, dans la troisieme section, Taccent
 est mis sur le travail comme un acte social. Ici, les auteurs
 nous presentent Involution des debats qui se sont construits
 autour de la division du travail, des metiers et professions, des
 mouvements sociaux et de Temploi et du chomage. Encore une
 fois, plusieurs sujets sont abordes (par exemple un tres bon his
 torique de la classe ouvriere ou encore une belle critique de la
 ? flexibilisation ? du travail) et on retrouve des themes chers

 a la sociologie du travail: le metier, la professionnalisation, les
 qualifications, etc.

 Pour terminer, on peut dire que l'ouvrage est a la fois une
 revue de la litterature et une revue critique des questions
 entourant le travail. En effet, les auteurs presentent un tableau
 tres complet de la sociologie du travail, notamment en s'at
 tardant sur des questions dont plusieurs ouvrages font sou
 vent l'economie. C'est aussi un outil precieux en termes de
 reference pour les chercheurs. A ce titre, il faut mentionner la

 bibliographie remarquable de plus de mille trois cents refe
 rences frangaises en majorite. Enfin, c'est aussi un excellent
 outil didactique. C'est done un ouvrage que Ton peut facile
 ment utiliser en classe et son caractere fonctionnel le rend
 facilement utilisable et abordable aussi bien pour les etudiants
 que pour les enseignants. Finalement, on peut dire que les
 debats contemporains sont bien represented dans l'ouvrage.
 Toutefois, on aurait souhaite une conclusion sur l'avenir de la
 sociologie du travail et sur les futurs enjeux qui entourent la
 notion de travail elle-meme, ce qui aurait complete avanta
 geusement l'ouvrage. Ceci, bien entendu, a la lumiere du tra
 vail considerable qui a ete entrepris, ne peut pas vraiment etre
 congu comme une critique, mais plutot comme un souhait de
 voir ces deux auteurs reprendre la plume pour nous parler de
 l'avenir.

 Note
 1 La premiere edition est parue en 2003 chez Octares Editions.

 Caroline Desy, Veronique Fauvelle, Viviana Fridman, Pas
 cale Maltais (dirs.), Une oeuvre indisciplinaire. Memoire,
 texte, identite chez Regine Robin. Quebec: Presses de l'Uni
 versite de Laval, 2007,306 pages.

 Recenseure: Michele Baussant
 CNRS, LESC, Pans

 Ce recueil d'articles autour de Toeuvre de Regine Robin, faisant
 suite au colloque organise a Montreal par ses etudiantes et
 anciennes etudiantes a Tautomne 2004, entend faire emerger
 la figure de cette intellectuelle aux multiples facettes a partir
 de reflexions sur ses travaux et ses affiliations, tant concep
 tuelles que personnelles. Plus qu'une analyse, les diverses
 contributions constituent a la fois une evocation aux accents lit

 teraires des thematiques et des choix d'ecriture de Regine
 Robin et un hommage rendu par des etudiant(e)s, des col
 legues qui Tont accompagnee tres concretement dans certaines
 de ses recherches et experimentations theoriques, et des intel
 lectuels qui se reconnaissent une parente conceptuelle avec
 elle.

 A son image, Thommage qui lui est rendu est riche, com
 plexe, propose des avancees, oblige a des retours, a des mises
 en perspectives, pose de nombreuses questions, foisonne d'ana
 lyses tres diverses et personnelles et emprunte de multiples
 directions : la ville, les langues, la memoire, la guerre, Tecri
 ture de l'histoire, les sciences humaines et, toujours centrale,
 la notion d'experience.

 La diversite des auteurs de ce recueil est un premier indice
 de Taspect polymorphe de Tceuvre de Regine Robin: intellec
 tuels et chercheurs frangais, canadiens, anglophones ou que
 becois, americains, argentins ou allemands, ils Tont rencon
 tree sur son parcours aux ancrages multiples, entre T Amerique
 et le vieux continent; qu'ils soient specialistes de litterature,
 de sciences politiques, linguistes, sociologues, historiens ou
 psychanalystes, tous considerent que leur travail entre, au
 moins en partie, en echo avec celui de Regine Robin.

 Le neologisme indisciplinaire du titre du livre condense
 bien l'esprit de Toeuvre de Regine Robin tel qu'il est presente.
 II evoque Tinterdisciplinarite qu'elle a toujours revendiquee
 et mobilisee de maniere feconde : commengant son parcours
 intellectuel avec une application pionniere des methodes de
 TAnalyse du Discours (AD) naissante en France a Thistorio
 graphie lorsqu'elle travaillait a Nanterre, elle n'a eu de cesse,
 a Paris puis a Montreal ou elle exerce aujourd'hui, d'elaborer
 un style melant des motifs sociologiques, historiques, auto
 biographiques, litteraires et philosophiques?ses references
 sont, entre autres, Benjamin, Foucault, Freud, de Certeau,
 Ranciere?dans des ecrits penchant soit du cote des sciences
 sociales, soit du cote du roman. Naturellement, cette inter
 disciplinarite a pour corollaire Tindiscipline, fondee sur la trans
 gression des frontieres, le refus de s'enfermer dans des modes
 compartimentes de decryptage et d'ecriture du reel, ainsi que
 sur Tengagement politique de gauche qui a servi de moteur a
 sa curiosite intellectuelle et a son desir de reflechir a plusieurs.
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